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e^eee<'ee»o««®T®ee«-ae®'0'»e^*1Les petits jurés ont ôté déchargés 

de leurs fonctions, hier, par le juge 
Falconbridge.

lie magasin de hardes faites de M. Pierre 
Valiquette, No 459. rue Sussex, défie la 
compétition, quant à ses prix, et n’emploie 
aucun agent avant-coureur sur les trains.

!
LÀ PLUS COU

Les travaux du nouveau bureau 
d’imprimerie du gouvernement sur 
la place Nepean recommenceront 
vers le milieu d’avril pour être 
poussés avec vigueur.

Pour un costume complet fait à la 
mode, allez donc visiter le nouveau maga­
sin de hardes faites de M. Pierre Valiquette, 
No 459, rue Sussex.

MM. les bouchers s’attendent à 
faire d’excellentes affaires cette se­
maine ; les commandes vont dru 
déjà pour des quartiers de viandes 
de choix.

Tomates batches des Bermudes ve­
nant d’arriver par express, chez P. A. 
Koy, 209 rue Rideau.

Le banquet du club de Raquettes 
du 43ième bataillon a eu lieu hier 
soir au “ Queen Restaurant Les 
représentants des clubs de raquettes 
canadiens d’Ottawa y assistaient. 
Cette fête est le couronnement des 
amusements d’hiver.

Photo# — L'établissement 
et Delowne est celai qui doit être 
gé. Allez visiter leur nouvel atelir r pho­
tographique, au coin des rues Sussex et 
Rideau.

Nos chemins sont en très mauvais 
état par suite du dégel et de la pluie 
tombée ce matin.

Les amateurs qui feront les frais 
de la représentation dramatique à 
la salle Ste Anne, dimanche soir, 
s’attendent à un succès qu’ils ne 
manqueront pas d’obtenir.

Depnl* quelque temps on n’entend 
parler que du nouveau magasin de hardes 
faites de M. Pier/e Valiquette, No 459, rue

Nous apprenons avec plaisir que 
M. Beaulieu, chef des traducteurs 
des Débats, est en voie de parfait ré 
tablissement.

Les affaires sont tranquilles de ce 
temps ci dans toutes ‘les branches.

Photo# — L'établissement d 
; dorme est celui qui doit être encoura­

gé. Allez visiter leur nouvel atelier pho­
tographique, au coin des rues Sussex et 
Rideau.

Les avalanches sont de nouveau 
à l’ordre du jour. Avis à la police 
de surveiller attentivement les cou­
vertures où la neige est amoncelée.

Monde entier
(
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FIEVRES 
ÉPIDÉMIQUES 

Fluxions 
DE POITRINE

MALADIES 
des Femmes I 

et des Enfants,
de Dorion 

encoure-

COURRIER DE HOLE. Æ
JE

mM. John Johnson, arpenteur pro­
vincial et MM. Jos. Leduc, A. La- 
fa recque, G. Bélanger, Jos. Labonté, 
Jos. Deschamps et A. Bergeron, sont 
arrivés hier soir d’une tournée de 
quatre semaines au lac Penishaugo, 
sur la Lièvre, comté d’Ottawa.

Vers 3 heures, hier, une étincelle 
de la cheminée mit le feu à la toi 
ture de l’hôtel de ville ; les pom­
piers réussirent en peu de temps à 
arrêter ce commencement d’incen 
die ; les dommages sont insigni­
fiants.
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La PhoHphntine Fat 1ère» facilite 
la dentition, assure la lionne formation 
des «s, prévient et combat les défauts 

de croissance.
AVENUS VICTORIA, A PARISDépiteï»"’ °'

mois ce n’est lion, elle aurait tout au'ant 
imé avoir 
sa sertio 

temps perdu, ce

six mois. Briggit 
i de prison, de 

dont elle

se promet bien 
ôcompenser le 

avertit le magU-
L<i clef do Ciel

Se trouve à St Sauveur parmi les 
affaires de conscience qui soutien­
nent l’âme pendant les terribles 
épreuves d’ici bas, pour lesquelles 
on doit bien se préparer avant qu’il 
soit trop tard. Montres, joncs de 
mariage et bijoux à grande 
lion de prix, garanties chez

H. H Norez, 
No. 30, rue Rideau.

iraide Dorion
Lizzie Lrnehan, tapage dans la rue, con- 
mn' e à $3 d’amende et $2 <le frais, ou 2 

e le a élé obligée de 
i du mitai nécessai-e

et Del
da mn.'

nés de prison, 
choisir la prison faute 
pour satisfaire la loi.

Une femme du nom de Drake, compart.
1 our assaut ; la cau-e c‘t remise ù jeudi.

Win. Kel y, mè ne offense, condamné à 
$1 d’amende sa 

Thomas Kmdsly, refusant d’en’ever la 
reige devant sa résidence, eau e remise à 
demain.

employé 
pour le dégel d 
ent forte De 
puis quelque temps.

és de la corporation 
e l’eau dans les ru-s 

sogne à accomplir dc- DECE8
Aujourd’hui, en cet'e ville, & l'ilgi <!e 22 

ans 2 mois et 3 j ors, Jeanne Ma ie Leclerc, 
épouse de Jean D< varennes 

Les funéraitlei auront lien déniai i à 
n. m Le < ob\ 0; partira de sa résid 
."o 591, rue S- Patrice.

#10 oo DE RECOMPENSE
PERDU—Lundi le 22 mars probablement 

dans la rue Waller, um petite montre en 
cr avec monogramme sur le dos P. T. chaî­
ne en or et croix a tachés. Prière de la 
rapporter à c» bureau ou la i «compense sera 
payée. 26-3-88—Gf

Photo»—L’établissement do Dorion 
et Delorme est celui qui doit être encoure 

A ilex visiter leur nouvel atelier photo- 
au coin des rues Sussex et Ri-

JB.
graphique,

DEVANT LE MAGISTRAT DE POLICEDes ouvriers sont à faire la nose 
de la toiture à la bâtisse Burland, 
rue Wellington, dont l’apparence 
extérieure est superbe.

Peu ou point de marché ce matin 
par suite du mauvais état des che

SITUATION DEMANDEE
Quelques causes sont soumises devant 

Son Honneur O’Gara, ce matin.
Sarah Lynch, accuse1 e de faire du tapage 

et maltraiter son vieux père à sa maison, 
se voit condamnée à $22 d'amende, mais 
ne pouvant payer la somme exigée .elle va 
en prison pour trois semaines.

Briggit Lynch, une sœur de la précéden­
te, au tempérament non mo ns hell'queux, 
est accusée de li mô ne olfens « ; elle veut 
' re la morale à son père dans 1

Sm Honneur ne tient pas 
compte de ses remarques grossières à l’a­
dresse de l’auteur de ses jours et l’envoie 

r 2 mois à !a prison commune, B.iggit 
accepte sa sentence avec un grind sang- 
froid, et dit qu’elle se il he de cela ; deux

Un homme marié, versé dans la langue 
française et ang'aise, demande um situa­
tion comme copiste, secrétaire ou collecteur. 
Dix ans d'expérience dans ces branches. Il 
fournira les ravi Heurs certilicats. Pour au­
tre information s'adresser au bureau du 
• Canada”. A. G. 3-23-88—7fJe dels rendra J ustlee et annon 

n'a pas pu jusqu'aujourd'hui, employer pour 
les chevaux et autres animaux de remèdes 
pins avantageux et meilleurs cous toux les 
rapporte que la poudre de conditio 
sous le nom de poudre Major.

cer qu'- n
Notrecollecleor, M. R. 4'ralK eat main- 

tenant a faire non tour de collections 
d’abonnement. Notre Journal est paya­
ble d’avance pour l’année, cependant 
nous u'exlgeoni seulement que 3 mois 
d'avance. Les person ces qui ne solde­
ront pas leur compte peuvent s’atten­
dre » se faire retrancher le Journal.

fdi
me, maisnconnue

MKINS,

En vente, en gros et en détail chez LEBIL 
k FRÈRE, rue Rideau, Ottawa.

Cumberland.

est honoré de cette charge à Malta- 
win.

M. Fink est le fils de feu Jean 
Jacob Fink, plâtrier d’Ottawa.

I.a Semaine Sainte
Les cérémonies de la semaine 

sainte seront, cette année, comme 
par les précédentes, suivies par une 
grande affluence de fidèles avec le 
plus profond recueillement.

Encore le feu
appelait les 

pompiers hier après midi vers les 
2.30, aux coins des rues Chapel et 
Avenue Daly où le feu venait de se 
déclarer dans la salle de bains à la 
résidence de M. P. E. Bucke. Un 
jet d’eau lancé par les hommes de 
la station No. 3 ne tarda pas à étein 
dre ce commencement d’incendie. 
Une assez grande quantité d’articles 
de linger; a été détruile et les dom­
mages causés par l’eau sont assez 
considérables.

L’alarme à la boîte 34

Anlonr de l’Hôlel-ile-Vllle
Une assemblée spéciale du conseil 

de ville a eu lieu à 2 heures cette 
après midi ; elle fut ajournée im 
médiatement et Son Honneur le 
maire et les échevins se rendirent 

assister aux funérail-en corps pour 
les du juge Lyon.

Le comité des impressions qui de­
vait se réunir à 4 h. hier après-midi, 
pour approuver les divers comptes, 
n’a pu faire aucune besogne faute 
de quorum, le président et l’échevin 
Monk étant seuls présents.

l e bureau des travaux s’assem­
blera demain soir.

Les solliciteurs auprès de Son 
Honneur le maire sont toujours 
nombreux chaque matin.

Le comité de santé s’assemblera 
ce soir, à 7.30 h.

Fanasex Alarme*
Hier matin à 8 heures, l.i cloche 

d’alarme de la prison fut sonnée à 
le station No 3 ; samedi matin la 
même chose était arrivée. Les au­
torités font des démarches pour dé­
couvrir le coupable qui sera puni 
pour la farce dont il est l’auteur 
de façon à ne plus recommencer ce 
jeu dangereux.

A travers la ville
aura réunion de l’union St

M. W. J. Loughran. a accepté le 
contrat pour l’extension de la mai­
son de pompes après qu’il a été 
abandonné par M. Lyons, au prix 
de 810,700. M. Loughran poursui­
vra son contrat sans délai.

Fete* «le Paqne «-Mesdames, ache- 
z vos tournures, partie-s, corsets et autres 

articles en cheveux naturels ; articles de 
fantaisie, peignes et ô( ingles, chez Ackroyd 
70 rue Sparks.

Les amusements de toutes sortes 
reprendront après Pâques ; le lundi 
de Pâques, il y aura représentation* 
athlétique au col è^e d’Ottawa, don­
née par les élèves anglais de l’insti­
tution.

P. H.— J’a’tond toute sorte do fruits 
nouveaux pour le samedi de Pâques, une 
visite est respectueusement tollicltée, chei 
P. A. Roy, 209 rue Rideau.

Une jeune femme a acheté un 
billet dimanche soir à la porte de la 
salle de l’Armée du Salut avec un 
billet de 85 pour lequel elle reçut 
son change et l’on s’aperçut ensuite 
que le billet était simplement un 
billet de 82 avec un chffre “5” col­
lé sur le coin.

a» de première classe venant 
s de Floride, en vente chez P. 

Rideau.*
d'êtres reçu 
A. Roy, 209

Après une nouvelle tempi 
neige hier, qui ne fut pas de 1 
durée, le temps s’est remis au doux 
cp matin.

Le drapeau Hotte à demi mât au 
joui'd'hui à l’hôtel de ville, en mé­
moire de la mort du juge Lyon.

ongue

De» huîtres en écailles en grande quan­
tité seront reçues mo credi, le 28 courant, 
chez P. A Roy, 2 9 rue Rideau. T< 

par téléphone ,-eront exécutéescommande 
avec p-ompti

L'-’Invvs igatoi" publie un fort 
beau portrait de Sir Charles Tuppir 
dans son dernier numéro.

Les trains d-* Montréal étaient en 
retard d’une heure hier stfr le che­
min de fer Pacifique Canadien et 
Canada Atlantique, par suite de la 
neige tombé1 qui était poussée par 
un fort venu

81 vous avez un habit ou un pantalon 
qui vous font mal, a lez donc de suite vous 
faire hab.lli r à la de-n ère mode au maga­
sin de hardes faites de M Pierre Valiquette, 
No 453, rue Sussex.

Bo t no nbr * d’homtn s sont arri­
vés des chantiers de la Kippewa 
mais un plus grand nombre est res 
té pour faire le travail de la descen­
te des billots.

cou» be cimcriT leil se couchait dans la tête des 
arbres, quand nous reprîmes le 
chemin de la maison, heureux, 
contents, le cœur léger. Nous 
n’avions qu’a*, mot pour expri­
mer la multitude de nos senti­
ments : Que Dieu est bon ! J’a­
joutais : “ pour certain, c’est la 
Sainte Vierge qui m’a ramené. 
Si vous saviez comme dans mes 
nombreux périls elle m’a toujours 
protégé.—Pour mci, reprenait 
ma mère, depuis que vous êtes 
partis, il ne s’est point passé un 
seul soir, sans que je ne l’aie 
priée pour ires “ petits enfants 
perdus." Merci, mon Dieu, que 
votre saint nom soit béni, à ja­
mais !

Hier après-midi, Son Honneur le 
juge Wuitele a rendu jugement 
dans la fameuse cause de Sanche vs 
Sabourin et Blondin en garentie 
qui a attiré l’attention des curieux 
de la cour depuis quatre termes.

Le juge a débouté l’action du de­
mandeur avec dépens, tant dans 
l’action principale que dans la de­
mande en garentie.

Le fameux cheval bleu qui faisait 
la base de cette action est déclarée 
être la propriété de M. Sabourin, 
défendeur principal et demandeur 
en garentie M. A. X.r 
sentait M. Sanche le

Talbot, repré­
demandeur, 

G. B. Major pour M. Sabourin le dé­
fendeur principal et demandeur en 
garentie, et MM. Rochon Champa­
gne pour M. Blondin, défendeur en 
garentie.

La cause de Marston vs Roy et N. 
A. Belcourt, mise en cause, Requête 
de désrveu de la part de N. A. Bel­
court vs Roy.

Motion a été faite pour caution 
pour frais de la part de Belcourt 
pour forcer Roy a donner caution, 
vu que ce dernier est failli et qu’il 
n’a pas encore eu de décharge. Un 
long débat s’ensuit, Son Honneur le 
juge a pris la question en délibérée.

de Decourcy vs David 
action en dommage, a été commen­
cée et ajournée à jeudi.

Les causas inscrites pour aujour­
d’hui sont les suivantes :

Lalonde vs la Cie Manufacturière 
E. B. Eddy, action pour gages.

Beaudry alias Boudreau vs la Cie 
manuf c.urière E. B. Eddy, action 
pour gages.

Godreau vs la Cie manufacturière 
E. B. Eddy, action pour gages.

Beaudry alias Boudreau, vs la 
Cie manufacturière E. B. Eddy, 
saisie-revandication.

Normand vs O. St Pierre, action 
en dommage.

Labeile vs Lafrance, action sur 
compte.

Lalib.-rté vs I. St Pierre, recouvre­
ment du prix d’une robe de bu fie.

La cause de Eddy vs Hillman, 
assaut à été r- mi-e à plus tard vu 
l’absence momentanée de M. Edi y 
en visite dans ses chantiers.

IV
Conclusion

Le lecteur, qui a eu la patience 
de me suivre jusqu’ici, sera peut- 
être curieux de savoir ce qu’il est 
advenu de moi depuis ; sa curio­
sité est légitime, je vais le satis­
faire en quelques mots.

Je passai d’abord un mois à la 
maison paternelle, dans une at­
mosphère de douceur nouvelle 
pour moi ; à peine pouvais-je 
croire à la réalité ; chaque matin 
à mon réveil, je me disais : encore 
un beau jour ! Je ne me rassassiais 
pas de m’entretenir, en des tête- 
à-tête interminables, avec mes 
bons pare its, et de les appeler 
du doux nom de père, de mère, 
de frère et de sœur.

Comme je ne voulais pas leur 
être à charge, ni passer pour un 
paresseux, je retournai, au mois 
d’octobre travailler à la manufac­
ture de Cornwall. Je fus touché 
jusqu’au fo*id du cœur, de la part 
qre la famille Robidoux, mais 
surtout madame Sigouin 
oe8 quatres tilles, prenaient à mon 
bonheur. Quinze jours après, 
un de mes frères, qui demeure à 
Ogdensburg et que je n’avais ja­
mais vu, vint me chercher

aj3 cause

avec

pour
m’emmener chez lui ; dans cette 
ville, comme je l’ai déjà dit, j’a­
vais de plus un deuxième frère 
et trois sœurs. Je passai l’au- 
tomre tantôt chez l'un, tantôt 
chez l’autre, choyé, gâté, toujours 
au fricot. Justine entr’autres, 
qui était ma marraine, ne voulait 
pas me laisser partir.

Au jour de l’an, je revins chez 
demander, pour la première 

fois depuis l’âge de connaissance, 
la bénédiction paternelle, manger 
le beigne de fête et recevoir mes 
étrennes. Etant allé me prome­
ner chez mon beau-frère Hamelin, 
le curé de Saint-Raphaël m’enga­
gea comme bedeau. Dans les 
jours gras de cette même année, 
1882, je renonçai à la vie de 
vieux garçon, pour épouser une 
jeune fille de 22 ans Anna Levac. 
La bénédiction du Dieu d’Abra- 
ham est descendue dans ma mai­
son ; nous avons une petite fille 
qui est âgée aujourd’hui de quin 
ze mois.

Pendant trois ans je sonnai la 
cloche de Saint-Raphaël. Croyant 
faire un bon coup, je l’échangeai 
pour celle de Ste-Anne de Pres­
cott ; mais, dans cette paroisse 
nouvelle, le métier de sacristain 
payait encore moins. Je le quit­
tai r u uois de mars 1886, pour 
chercher, dans le vaste univers, 
une industrie qui me rapporterait 
d’avantage. Ma femme a passé 
l’année qui vient de s’écouler, à 
St Polycarpe, en pension chez 
un de mes frères.

Mon livre est fini, mais ma vie 
est à continuer. Si je tiens de 
famille, grâce à Dieu, je n’en 
tournerai pas de sitôt le dernier 
feuillet. Ma mère a soixante-dix 
ans, et elle tient son ménage 
comme une jeune fille ; mon pè­
re qui a quatre-vingt-huit, dans 
les beaux jours d’été, se fait un

FGllLLETON Dll “ CAN II) t.”
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L’ENFANT

Perdu et Retrouvé
— ou—

nousPltiBRB CÏÏOLET
I

Mon père reprit : “ Qui vous 
—rxt que ce jeune homme est

un Cholet ?—Qui me le dit ?.....
mais....parce que je crois connaî­
tre tous vos enfants..... a l'air de
famille du moins, ai je ne puis 
les désigner par leur nom de 
baptême.—Et, comme cela, vous 
trouvez que celui-là à l’air de la 
famille ?—Sans doute ! Quoi ! 
n’est-ce pas un de vos garçons ? 
—Oui, au moins je le crois, mais 
c’est pas celui que vous pensez.’’ 
El nous recommençâmes de plus 
belle l’exposé et l’examen de no­
tre p.c2ès.

Sur ces entrefaites, madame 
Lanthier qui avr't tout entendu, 
sortit du salon et dit : Etes-vous 
un des trois petits Marin dont la 
gazette parlait, il y a qre'qi 
aruées ?—Oui, Marin était al 
mon nom.—Elle tira, dans une 
file de journaux, un numéro 
vieux de dix am, et lut l’annonce 
que j'y avais publiée, de Mont­
réal. J’étais heureux de l’inci­
dent ; cette gazette venait à pro­
pos confirmer une de mes asser­
tions, et par ricochet donnait du 
crédit à mes autre» avancés.

Quand il eut tout entendu, 
tout pesé, M. Lanthier, s’exprima 
comme suit : “ Père Cholet, allez- 
vous-en content. Cet homme, à 
n’en pas douter, est votre fils. 
Tout le dit : son histoire, son 
âge, sa ressemblance avec vous, 
ce qu’il rapporte de son enfance, 
les marques secrètes qu’il vous 
révèle, l’air de vérité que com­
porte tout son récit. Si vous ne 
le reconnaissez pas pour votre 
enfant, cessez d’en chercher un 
autre.— Merci, M. Lanthier — 
Depuis qu’il est arrivé, je n’ai 
pas douté un seul instant que le 
bon Dieu n’eût voulu consoler ma 
vieillesse en me rendant mon 
enfant ; mais vos paroles me 
rassurent. Allons, ma vieille, 
allons jouir de notre bonheur.

Nous passâmes par l’église, 
pour remercier Dieu d’avoir, 
après un laps de temps aussi 
considérable mes parents leur 
enfant, moi, un père et une mère. 
La reconnaissance dilate le cœur ; 
no ns priâmes longtemps, sans 
trop nous en aj>ercevoir. Le so-

«

i

ues
ors

plaisir d’aller à la messe à pied, 
et il demeure à une lieue de l’é­
glise. Cus chers parents, j’en ai 
été privé pendant de si longues 
années, que le bon Dieu me les 
conserve encore longtemps î

(FIN)

LE FEUILLETON

LE MARI DE «IMITE
EST MAINTENANT

JBn vente à notre bureau

—ET CHEZ —

M. GUILLAUME,
L1BBÀ1BB, RUB BDB8BX.

SSHVIOS A BUTER
U

Seulement $10.00» POUR OS MORCEAUX comprenant 6 
assiette» a eonpe» 18 ««electee a dîner, 10 assiette* a dejenner, 
12 bols et eonconpe» ; 1 encrier, 1 vase n la creme, 1 grand 
bol, 1 awlette a beurre, 12 Molettes n fruits, 8 plats conterl*. 
3 plate unis, 1 saaelere, I pot n Veau.

Us services proviennent directement des manufactures et sont sans égal sous le 
rapport de a qualité.

Selle de Variétés et Fournitures de Maisons.

632 & 634 RUE SUSSEX, JOSEPH BOYDEN.
ArUslM n>r •*>«•« im O IsbUs dtte rifOsa^

.1^ ,11, |f[-À *

Stock valant $9,089.10
ACHETÉ A

Vende actuellement. Une visite est sollicitée

AVANTAGES IMMENSES

LAROSE & Cie., 101, RUE RIDEAU
N. B.—Aucun fret a payer sur ce stock.

e1
mm
.

%
:

A tous ceux de nos abonnés 
qui nous ferons parvenir leurs 
arrérages, ou aux personne» 
qui nous feront parvenir le 
prix d’un abonnement pour 
une année, nous leur expédie­
rons le magnifique feuilleton 
intitulé “ Le Mari de Mar­
guerite,” en brochure de 176 
pages.

Ce feuilleton qui est un des 
plus beaux qui aient été publié 
sur les journaux a beaucoup 
intéressé nos lecteurs, et a fait 
sensation parmi nos lectrices.

£

$

1
Dans la Capitale41

ï AUX BUlH.

A l’ouverture de la cour, hier 
matin, le juge Falconbridge a rendu 
un excellent témoignage à la mé­
moire du regretté juge Lyon. Mal­
gré que je n’ai connu le juge défunt 
qu’en passant, a dit le juge Falcon­
bridge, cependant je dois dire pu­
bliquement qu’il s’était acquis par 
la richesse de son caractère l’estime 
et la considération de tous. J’ajour­
nerai la cour à temps pour permet­
tre au barreau et aux officiers du 
palais de justice d’assister aux funé­
railles du regretté magistrat.

La cause de McDermott vs Hughes 
fut ensuite commencée et un grand 
nombre de témoins assignés. Cette 
cause est au sujet de l’achat d’une 
terre, vendue pour payer une dette 
de 81,000 contractée par un des fils 

sa mort avait 
enfants sur le
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du propriétaire qui, à 
laissé deux de ses e 
bien paternel. C’est le fils qui ne 
devait rien qui était en possession 
de la terre sur laquelle il a fait faire 
une grande somme de travail, lors­
que le nouvel acquéreur a voulu 
s’en emparer. De là le procès.

A l'évéché
M. Champagne curé de la Pointe 

à Gatineau, est en visite à i’évêchô 
aujourd’hui.
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Collège d'OIlann
Les membres de l’association

athlétique sont à préparer une ma­
gnifique séance pour le lundi de 
Pâques, 2 avril. Le programme 
renferme de la musique, du chant 
et une comédie de Racine, “ Les 
plaideurs.” mais les exercises gym­
nastiques forment la partie princi­
pale de la soirée. L’année dernière 
les collégiens ont obtenu un grand 
succès dans une séance de ce genre. 
Avec plus d’expérience et plus de 
temps à leur disposition, les élèves 
sont sûrs d’intéresser vivement leurs 
auditeurs.
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Encore de* élection* 1
Notre bonne ville d’Ottawa est 

renommée pour le nombre de ses 
élections. Elections fédérales, élec 
lions locales, élections municipales, 
élections de commissaires d’écoles, 
élections de tout genre, qui ten­
dent plus ou moins à diviser nos 
forces et notre influence nationale.

Aujourd’hui, c’e?t autre chose ; 
il s’agit tout simplement d’élections 
pacifiques, amicales, en dehors de 

politique et faites dans le but 
de venir eu aide aux piuvres or­
phelins de l'orphelinat St Joseph 

Tout le monde, hommes, femmes 
et enfants, musulmans, paï ms, chi­
nois. turcs, tous comme les chré­
tiens, canadiens, irlandais et 
auront droit de voter autant de fois 
qu’ils désireront en payant li modi­
que somme de 5 c. par vote à partir 
de mardi le 5 avril prochain et tout 
le temps que durera la bazar.

Il s’agit d’une compétition entre 
les sociétés de secours mu-

autres
:

toutes
tuels de cette ville et celle qui aura 
réuni le plus grand nombre de votes 
recevra un cadeau à son choix d’une 
valeur égale à 10 pour cent r’es re 
celtes totales.

Les sociétés en lice sont les sui­
vantes :

L’union St Joseph.
La société St Pierre
L’union St Thomas.
L’association Catholique de Si- 

cours Mutuels <C M B A) branches 
29, 58 et 59.

La société St Armine de Padoue.
L’union St Jean-Baptiste.
Que les membres de ces diver­

ses sociétés rivalisent donc de zèle 
pour maintenir l’honneur de leurs 
associations respectives et jouira >nt 
d’un privilège qui ne leur est pas 
souvent pcordé, celui de voter au­
tant de fois qu’ils le désirent

En 1*88
Les saisons, en 1888, nn seront 

pas d’égale durée, l’été sera la plus 
favori1.ée ; il aura une durée de 
quatre-vingt douze jours et qu ator­
ze heures ; le printemps aura qua­
tre-vingt-douze jours, tandis que 
l’automne et l’hiver n’auront que 
quatre-vingt-neuf. La bonne sai­
son sera donc de huit jours plus 
longue qu

L’année
dont une de lune totale que nous 
avons vue le 28 janvier. Ce sera 
aussi une année de comètes, car on 
attend pour le mois d’avril le rttour 
de la comète d’Enke, et au mo s 
d’août celui de la comète de Paye 
et peut-être aussi celui d-* la co­
mète de Trempel.

L’année 1888 ressemble, sous le 
rt du calendrier, à l'année 

18&Î), car les jours de semaine tom­
beront aux mêmes dates qu’il y a 
vingt-huit années, les fêtes les mè 
mes jours qu’en 1860 et il 
même jtour les fêtes mobiles, Pâ 
ques tombant, comme en I860, le 
1er avril.

M. Arthur Fink, de Mattawin, 
vient d’être élu maire de cet endroit 
par une majorité de 31 voix ; c’est 
le premier canadien-français qui

*
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i e la mauvaise saison, 

comptera cinq éclipses,'
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en serar
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M. Laurier 
Russeil se las

M. Wm Wi 
général du Gi 
cette ville.

Le Sénat aj 
se rassembler 
res du foir. 
ajournera ans 
rassembler m

Le ‘'Free P 
l'crdre en cou 
charge de jug 
été passé. Ni 
vernement n\ 
tien, mais not 
choix tomber,

Le premiei 
général Marti 
MM. Hicktoi 
connection di 
vince de Man 
avec les gen 
du prix d’acli 
du C. P. R. 1 
000, ce que 1 
tant. Le coil 
River Valley 
dit que le pri: 
la branche E

Une autre 
rôal est arrivt 
auprès du go 
me la dette d 
La dôputatioi 
D. H. Render 
Quinn, D. M 
hall, M. P. 1 
tant le “You: 
La dépulalio: 
passée à une 
dernier à ce 
longue entre' 
Chapleau.

M. Bêchai 
h'er à la ch 
résolution d 
s’est déclaré 
mitée et s’esi 
heure dans 1 
très co recte 

Nous dill 
avec M. Bé 
question, m 
dire, que si 
leurs de la 
intéressé les 
un degré qu 
que dans le 
tent la paroi 
1er plus sc 
renseigné e: 
clarté et b< 
très poli et t 
partagent 
très appiécii

Laprésen 
ouverte le î 
14 mars. Sir 
sa résolutioi 
limitée avec 
dait que le 
pris bien av 
mais un gr. 
manües'é le 
sur cet impe 
nui sans inl 
pris maintei 
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